
En ce 3e dimanche de Carême,
Jésus nous donne un signe

renversant ! Quelles fausses
idées vient-il renverser ? 

Quel compagnonnage
renouvelé veut-il pour nous ?

Évangile selon saint Jean (2,13-25)

13 Comme la Pâque juive était proche, Jésus monta à Jérusalem. 14 Dans le Temple, il trouva installés
les marchands de bœufs, de brebis et de colombes, et les changeurs. 15 Il fit un fouet avec des cordes,
et les chassa tous du Temple, ainsi que les brebis et les bœufs ; il jeta par terre la monnaie des
changeurs, renversa leurs comptoirs, 16 et dit aux marchands de colombes : « Enlevez cela d’ici. Cessez
de faire de la maison de mon Père une maison de commerce. » 17 Ses disciples se rappelèrent qu’il
est écrit : L’amour de ta maison fera mon tourment. 18 Des Juifs l’interpellèrent : « Quel signe
peux-tu nous donner pour agir ainsi ? » 19 Jésus leur répondit : « Détruisez ce sanctuaire, et en trois
jours je le relèverai. » 20 Les Juifs lui répliquèrent : « Il a fallu quarante-six ans pour bâtir ce sanctuaire,
et toi, en trois jours tu le relèverais ! » 21 Mais lui parlait du sanctuaire de son corps. 22 Aussi, quand
il se réveilla d’entre les morts, ses disciples se rappelèrent qu’il avait dit cela ; ils crurent à l’Écriture
et à la parole que Jésus avait dite. 
23 Pendant qu’il était à Jérusalem pour la fête de la Pâque, beaucoup crurent en son nom, à la vue
des signes qu’il accomplissait. 24 Jésus, lui, ne se fiait pas à eux, parce qu’il les connaissait tous 25 et
n’avait besoin d’aucun témoignage sur l’homme ; lui-même, en effet, connaissait ce qu’il y a dans
l’homme. 
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ÉTAPE  1 Se rassembler 10 min.

Écouter 10 min.

Comprendre 30 min.

‘Pâque juive’ (v. 13)
Le mot hébreu pésah signifie ‘passage’. Pâque
est la fête de la sortie d’Égypte, le passage de
l’esclavage à la liberté. Israël se rappelle et
célèbre les bienfaits de son Seigneur. Pâque
était la plus grande fête de l’année. Elle durait
huit jours. Comme pour la Pentecôte et pour la
fête des Tentes, de nombreux pèlerins se
rendaient à Jérusalem pour la Pâque.   

‘les marchands de boeufs...’ (v. 14)
Ils proposaient aux fidèles d’acheter des
animaux destinés aux sacrifices. Les
immolations rituelles d’êtres vivants
constituaient un élément essentiel du culte.
Seuls les prêtres étaient habilités à offrir ces
sacrifices d’animaux dans le Temple. Changeurs
et vendeurs devaient se tenir dans la cour
extérieure du Temple, accessible aux non-Juifs,
appelée le parvis des païens.

‘les changeurs’ (v. 14)
Ils permettaient aux Juifs venus de l’étranger
de changer leur argent en monnaie valable

dans le sanctuaire, soit pour acheter leur
offrande (par exemple une colombe), soit pour
payer l’impôt du Temple.

‘sanctuaire’ (Temple) (v. 19) 
Dans le texte de Jean comme dans tout le
Nouveau Testament en général, deux mots
grecs différents désignent le Temple : ieron
traduit par ‘Temple’ (aux v. 14.15) désigne
plutôt l’ensemble du lieu avec les parvis, tandis
que naos (v. 19.20.21) ‘sanctuaire’ ne
s’applique qu’aux bâtiments du Temple
proprement dits. Le Temple de Jérusalem est
l’édifice sacré par excellence, la maison
– demeure de Dieu – lieu de la rencontre entre
Dieu et ses fidèles. Il est le centre symbolique
du judaïsme. 

‘l’Écriture’ (v. 22)
Il s’agit de la première partie de la Bible que les
chrétiens appellent ‘Ancien Testament’. Les
livres de la Bible juive sont répartis en trois
grandes catégories : la Loi, les Prophètes et les
Écrits. 

Informations   pratiques sur le texte

Explication   de mots et expressions bibliques

« Il dit aux marchands de
colombes : 

"Enlevez cela d’ici" » 

(Jn 2,16).

Avant ...
Jésus vient d’accomplir son premier
signe à Cana en Galilée : il a changé
l’eau en vin lors de noces. Avec ses
disciples, il passe par Capharnaüm
avant de se rendre à Jérusalem, car la
Pâque juive est proche.

... Après
Jésus rencontrera un pharisien du nom
de Nicodème durant la nuit. Ils
échangeront longuement ensemble.

Et dans les autres évangiles ?
Tous les évangiles mentionnent cet
épisode mouvementé ! Pour les
synoptiques (Matthieu 21,12-17, Marc
11,15-19 et Luc 19,45-46), il se situe
juste après l’entrée triomphale de
Jésus dans Jérusalem, c’est-à-dire à la
fin de son parcours. En revanche, dans
l’évangile de Jean, l’événement au
Temple inaugure le ministère de Jésus
avec les noces de Cana.

ÉTAPE  2
ÉTAPE  3
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« Comme la Pâque juive était proche, Jésus monta à
Jérusalem ». Cette phrase d’ouverture de   l’évangile
pour ce troisième dimanche de Carême pourrait nous
introduire directement à la Semaine sainte, aux derniers
moments de Jésus. Fausse alerte ! Jésus commence
seulement son ministère dans l’évangile de Jean et il
monte pour la première fois à Jérusalem.

Au Temple, Jésus bouscule ceux qui sont installés dans
leurs habitudes. Il bouscule ceux qui ont perdu le sens
de l’espace sacré. Il vide cet espace de tout objet de
sacrifice. Il introduit une nouvelle relation à Dieu. À cette
action forte qui est posée par Jésus, ses adversaires
cherchent une explication ou « un signe ». Jésus répond
par une parole encore plus forte que son geste : la
destruction du sanctuaire… et son relèvement en trois
jours. Scandale ? Folie ? Ce n’est qu’après que les
disciples comprendront : « Mais lui parlait du sanctuaire
de son corps. » (v. 21). 

Les évangiles sont des témoignages de foi qui retracent
aussi le parcours de ses disciples. Après, ils se rappellent,
ils se souviennent des paroles et des gestes de Jésus. Ils
les confrontent avec ce qu’ils vivent et l’Écriture, Parole
devenue vivante (v. 23). Dans ce passage de l’évangile
de Jean, l’Écriture et la parole de Jésus sont placées sur
le même plan. Cette liaison (« et ») n’est pas une simple
addition. Le psaume dont les disciples se souviennent
(Ps 68,10), témoigne de l’articulation entre
l’enseignement de Jésus et les enseignements de
l’Écriture. Le rôle des disciples est d’écouter, de lire les
signes et d’en devenir les témoins. 

Dès le début de l’évangile, les gestes et les paroles de
Jésus montrent que l’horizon de la croix est présent.
Jésus parle d’une nouvelle édification, une élévation
nouvelle : la résurrection. Les indices sont là, les signes
sont donnés, les paroles sont dites. À nous de les
discerner et de les méditer. Le chemin du Carême est
propice à cette (re)découverte. Et nous disciples
d’aujourd’hui, comment relisons-nous ces paroles ? 

Anamnèse postpascale

Coin de l’expert

Piste biblique

3TC-B (III)

Les aventures du Temple de Jérusalem
Au cours de son histoire, le temple de Jérusalem a subi
quelques aventures et mésaventures depuis sa
construction par le roi Salomon. Il fut détruit par les
invasions babyloniennes sous le fameux roi
Nabuchodonosor en 586 av. J.-C. Après que le régime
babylonien fut renversé par les Perses, le roi Cyrus le
Grand autorisa les Judéens à retourner sur leur terre et
à reconstruire leur Temple (516 av. J.-C.). Cette tâche ne
fut pas facile (lire les livres d’Esdras, d’Aggée…). Au bout
de longues années, s’élevait le second Temple de

Jérusalem. À partir de l’an 20 avant notre ère, il sera
rénové et agrandi par le roi Hérode le Grand. Grâce à ce
roi bâtisseur, le Temple de Jérusalem était l’un des plus
grands de l’Antiquité avec son ensemble de cours et de
parvis. Il a été démoli en 70 ap. J.-C. par les légions
romaines. Aujourd’hui, le mur des Lamentations est le
seul vestige de cet immense complexe. Entre
construction, destruction et rénovation, nous pouvons
comprendre que le sujet est sensible pour les premières
générations chrétiennes !

Les autres lectures du dimanche : des paroles de vie

1ère lecture (Ex 20,1-17) : Le Seigneur offre sa Loi au peuple, les dix paroles de vie. 
Psaume 18B (8-11) : « La loi du Seigneur est parfaite, qui redonne vie ».
2e lecture (1 Co 1,22-25) : « Nous proclamons un Messie crucifié, scandale pour les Juifs, folie pour les nations
païennes ... ce qui est folie de Dieu est plus sage que les hommes... »



Savourer 30 min.

× Qu’est-ce que cela produit en moi (étonnement,
questionnement, incompréhension …) ?

→ Partager l’une ou l’autre découverte avec les personnes du
groupe.

Choix 1 : Au fil de la lecture, chacun peut
visualiser le lieu, l’ambiance, les personnes en
présence, leurs gestes, les paroles échangées, le
décalage entre les questions et les réponses.

Choix 2 
1. Ma vie de foi, une routine !
Jésus renverse les comptoirs des
marchands, parle de détruire le
Temple. Ce passage révèle une image
de Jésus inhabituelle, inattendue. 

→ Quels renversements suis-je
appelé à vivre à cette
mi-Carême ? Comment que je
veille à ne pas faire de ce temps
privilégié une autre routine ?
Comment que je me laisse
bousculer dans mes habitudes ?

2. Rencontrer Dieu : quelque part
ou quelqu’un ?
Temple, maison, sanctuaire … le lieu
véritable de la rencontre, ce n’est pas
un monument c’est quelqu’un, le
Christ.

→ Ai-je le désir de cette
rencontre ? Comment puis-je
l’entretenir ? Est-ce que je
rencontre des difficultés ?

3. L’Église : une machine à faire
tourner ?
Des marchands, des changeurs, une or-
ganisation pour accomplir les rites codi-
fiés par la loi juive. Dans notre
communauté, nous vivons des temps
forts, des célébrations et des rencontres.  

→ Comment trouver l’équilibre
entre organisation matérielle de
l’événement et disponibilité à Dieu ?
Quels points d’attention
permettraient de vivre pleinement
ces temps comme une vraie
rencontre avec Dieu ?

Prier

Seigneur quand il s’agit de 
prier en vérité ton Père,

tu ne t’embarrasses pas de convenances,
tout est renversé et balayé.

Tes gestes et tes paroles redonnent le cap 
comme un bateau après la tempête.
Tu profites de l’attention de la foule 

pour leur révéler le dessein de Dieu ton Père.
Il est grand temps d’écouter tes paroles 
qui bousculent mais qui sont porteuses 

de la Vie en Dieu que tu promets.
Seigneur, bouscule-moi 

sur ce chemin de Carême. 
Seigneur, ébranle mes certitudes 

si elles ne sont pas fondées sur ton Évangile, 
Bonne Nouvelle pour moi et pour les autres.

Amen.

10 min.
Proposition 1 - Chacun dit ce avec quoi il repart :                                      
un verset, une expression de l’évangile. Prier le Notre Père.

Proposition 2 - Prendre ensemble la prière proposée
ci-contre et/ou un chant.

Nous sommes le Corps du Christ (A 14-56-1)
Dieu qui nous appelles à vivre (K 158)
Christ aujourd’hui nous appelle (SM 116)

Proposition 3 - Prier à partir d'intentions, rythmées par un
refrain ou un chant de Taizé, par exemple :

* Pour tous ceux qui ont du mal à croire sans signe
* Pour tous ceux qui ne comprennent 
pas le sens des paroles de Jésus
* Pour tous les catéchumènes 
en route pour recevoir le Pain de vie
* Pour tous ceux qui ouvrent leur cœur 
au temple de l’Esprit de Dieu

Proposition 4 - Exprimer une prière personnelle, par exemple :
Merci Seigneur, ... 
Béni sois-tu Seigneur, tu…
Notre Père, apprends-nous… 
Seigneur, je te demande…
Sois loué Seigneur, parce que tu...

ÉTAPE  4

ÉTAPE  5

Prolonger la découverte avec les
 images de l’Église

(cf. la fiche des ressources complémentaires).

Service des formations du diocèse de Strasbourg. Tous droits réservés. Vente interdite. Équipe de rédaction : 
Demolliens Brigitte, Marx Alfred, Plumeré Marie-Claire, Spitz Jean-Claude, Stoll Édith et Verdun Élodie.

3TC-B (IV)


